Amicalement et finement introduit par Martine D. Mergeay, Philippe Herreweghe nous a donné non seulement une répétition d’orchestre mais surtout un moment de vivre dans la musique.

Avec humour et simplicité, il a instruit le public à propos de son Collegium Vocale, de l’œuvre de Bach en général, de la gigantesque Messe en si en particulier .

Avec doigté et professionnalisme, il a invité plus de 2000 personnes à rentrer dans son orchestre, à écouter les divers pupitres, les brillants solistes dans des extraits bien choisis qu’il faisait « travailler ».

Le public a été fasciné par cette capacité à se faire rencontrer des musiciens  chevronnés et de tout premier plan, venus du monde entier, pour jouer une œuvre qu’ils maitrisent tous déjà parfaitement mais qui peut encore être approfondie tant elle est riche, que ce soit dans son architecture, ses intonations, ses messages.

Tout cela s’est fait dans la décontraction, la bonne humeur, le respect, en remerciement à un chef qui n’hésite pas à quitter sa tribune pour s’approcher de ses musiciens, afin d’en tirer le meilleur d’eux-mêmes (en ce compris son épouse, violoncelliste).

Enfin, l’ultime choeur, le Dona nobis pacem, a été dédié à l’Europe et à la nécessité de maintenir et renforcer ce qui nous vaut, depuis près de 70 ans, aussi la paix, la culture, l’humanisme, la prospérité. 

Les applaudissements furent nourris et chacun aurait bien voulu que la soirée se prolonge tant elle était exceptionnelle.

